
Le monastère des Céyennes célèbre

aussi la Nativité, le 7 janvier
ORTHODOXIE
Le skiteSainte-Foy
dépend du patriarcat
de Moscou qui utilise le
calendrier julien.
Célian Guignard
cguignard@midilibre.com

L'artist
Il fait froid, à Saint-Julien-des-
Points, au cœur des Cévennes,
en ce vendredi 7janvier. Les
températures ne sont pas sibé-
riennes, mais le thermomètre,
malgré un soleil radieux, affiche
tout de même un saisissant
-2 °C, à 9 h 30. Au lendemain
de L'Épiphanie, une large par-
tie de la population est en train
de digérer sa galettedes rois.
Pourtant, sur un éperon ro-

cheuxduvillage cévenol, dans la
chaleuret l'intimitéd’une petite
église, une poignée de fidèles, L'icône de la Nativité a soigneusement été déposée dans l’église, face a l ’iconostase
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Ion ce dernier, « nous sommes d’équilibrer tous les calen- et soviétique. Son père ukrai-
« Être en harmonie » bien le 25 décembre »,affirme driers. À Paris, par exemple, à nien étaitmilitaire clans1Année

Leskite Sainte-Foy, ce monas- dèsle début desalongue homé- la caüiédraleSainbAlexandre- rouge.Sa mère russe était origi-
tère où viventà l’annéedeux liePèreGérasime,fhigoumène, Nevsky,en bas, au sein de naire d un village à quelque

moines, est rattaché à l’arche- aussi connu sous le nom de l’église paroissiale, les prêtres 300 km de Moscou. Celle qui a

vêchédeséglises orthodoxesde frère Jean. « Ici, nous fêtons francophones célèbrent la litur- vécu •• toute [sa] vie à Saint-
tradition russe en Europe ocd- No& deux fois,précise-t-il, une gie de la Nativité le 25 décem- Pétersbourg »,jusqu'àson arri-
dentale.Cediocèsedu patriar- foisl’officeterminé.Nousavons bre.Enlutut,oùsetrouvel'évê- vée en 1999 à Saint-Julien-les-

Rosiers, au nord d’Alès,
calendriergrégorien, commeles part , qui souhaitent être en Jeanne Evstratov, l’une des fi- continue de célébrer la Bonne-
cntJioliques et d’autres ortho- harmonie avec leurs familles dèles présentes, est née à Nouvelle, le7 janvier.« Onfait
doxes,mais lecalendrierjulien et leurs amis restés au pays. Odessa, quand l’Ukraine était tout,deux fois, on en profite,
et ses13joursdedécalage.Se- C’est assez commun.On essaie
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cat de Moscou n’utilise pas le des fidèles, russes pour la plu- que, le 7 janvier. -
encore une républiquesocialiste sourit-elle.MêmePâques. »
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<« U tradition est vivante..rappelle pere Gérasime lors deson homélie. Au milieu des fidèles, père Gérasime elle_
„ encense l’icône de la Nativité.

Depuis Saint-Julien-des-Points, frère
Jean « montre la beauté de Die ’
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« J’cFrère Jean, de son nom d’écri- Avec frèreJoseph,l’autremoine

vain etde photographe, ou père orthodoxe de SainWulien-des-Gérasime,quand il endosse lha- Points,ilsouvrent régulièrement
bitdTiigoumène(supérieurd’un les portes de leur
monastère de rite byzantin,

qui
Des

monastère
artistes, aux artisans

NDLR) duskiteSainte-Foy, est aux paysans », à ceux qui font
un hommede Dieu arrivé tardi- « le bon, le beau,le juste - Lors
vententàl’orthodoxieetqui,du deseshomélies,pèreGérasime
haut de ses 76 ans, donne une cite même Fiodor Dostoïevski
image rajeuniedu monachisme, qui assurait en son temps que
* Je suis un mystique extra- « la beautésauvera lemonde -
verti », affirme même le reli- Toutecettecommunicationas-
gieux. sumée, frère Jean lametauser-
Ancienjoumaliste.ilestunha- vice d ’une seule et unique
bltué des médias. Il est allé cause : « J’ai fait le choix, ici,
jusqu’à raconter, à nos confié- detémoigner parlamajestédu
resde Paris Match,en novem- simple. Je ne cherche pas l ’ar-
bre 2020, avec son ami Gérald traordinaire. Je montre la
Passédat, chef du restaurant beautédeDieu,dans tout cequi
bolsétoilesLe Petit Nice,àMar- nousentoure.Toutest unique.
sellle,son amour pourla cuisine. Cest la foi qui est médiatique.
" J'aimelesgourmands, avoue- Je suis comme un artiste qui
t-il. Pas ladépendance, mais le s'efface devant son œuvre.»

Plaisir. »
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C.G. Les deux moines orthodo l’orif*es se sont installés en 1996 en Lozère.


